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Preface 

S'il est vrai que notre epoque se caracterise surtout par Ie peril industriel, 
consequence du developpement prodigieux des arts et des techniques, Ie risque 
naturel continue de representer une menace bien reelle, notamment dans les 
pays ou la culture traditionnelle est toujours vivante, une menace d'autant plus 
importante que l'apprentissage a la vie dans ces societes en voie de mutation ne 
passe plus desormais, obligato ire me nt, par l' ecole de la nature. 

En effet, a cote des substances toxiques d'origine industrielle, aujourd'hui 
proliferantes, les poisons d' origine naturelle fournis par les trois regnes sont 
toujours presents dans Ie quotidien des populations et, dans cette diversite 
de risques potentiels, Ie monde vegetal n' est pas forcement Ie plus inoffensif, 
contrairement a 1'idee candide que beaucoup de gens se font des plantes, idee 
qui voudrait que celles-ci, a defaut de prodiguer du bien a l'Homme, soient 
incapables de lui causer Ie moindre mal. Croire cela, c' est evidemment partir 
d'emblee sur un postulat faux. Car la Nature, par essence, n'est ni bonne ni 
mauvaise, ni bienveillante, ni malveillante. Seul est faste ou nefaste, moral ou 
immoral, 1'usage que nous en faisons. Cela est vrai pour Ie vegetal comme pour 
Ie reste. 

Certes, la part prise par les vegetaux dans l' etiologie des intoxications est, 
de nos jours, relativement modeste, comparee a ce qu' elle etait encore il y a 
une soixantaine d' annees, alors que la responsabilite des produits industriels 
dans les accidents n'a cesse de croitre durant cette me me periode. Mais 1'in­
teret nouveau pour les choses de la Nature que l'on peut observer ces derniers 
temps chez nos contemporains a engendre un retour en force du risque vegetal, 
un risque auquelles classes d'age les plus jeunes sont d'autant plus exposees 
qu'elles subissent aujourd'hui les effets d'un grave desapprentissage en matiere 
de connaissance des milieux ruraux. En effet, au cours de l' evolution lente mais 
implacable qui a precipite les populations de la region mediterraneenne dans 
une economie industrielle, urbaine, consumeriste, les savoirs agro-sylvo-pasto­
raux se sont considerablement deteriores. De ce fait, on a parfois oublie que 
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la nature, si elle est bien une grande pourvoyeuse d' aliments et de remedes, 
constitue aussi un reservoir redoutable de poisons, ce que les hommes ont 
souvent decouvert it leurs depens, et cela, de differentes fa<rons, toutes aussi 
tragiques les unes que les autres. 

Commen<rons tout d'abord par les situations OU l'administration de vege­
taux veneneux a ete un fait volontaire, les humains ayant tres vite compris, 
apres avoir appris ales eviter dans un premier temps, que la maitrise du 
pouvoir nefaste de certaines plantes pouvait devenir une carte maitre sse dans 
leur competition pour plus de territoire, plus de puissance ou plus de biens. 

L'histoire des pays mediterraneens montre, en effet, que les poisons vegetaux 
ont pris leur part dans un certain nombre d'entreprises humaines violentes, 
radicales, suffisamment marquantes pour avoir ete rapportees par les chroni­
queurs, des entreprises qui ont me me parfois contribue a modifier de maniere 
decisive Ie cours normal des evenements: querelles dynastiques tranchees par 
I' empoisonnement de monarques regnants ou de pretendants au pouvoir 
supreme; eliminations de chefs militaires ou religieux devenus trop puissants; 
actions insidieuses utilisant Ie poison comme arme secrete dans des guerres; ou 
encore intrigues diverses visant it favoriser les projets de condottieri ambitieux. 
Tour a tour, Egyptiens, Grecs, Romains, Pheniciens, Carthaginois, Berberes, 
Arabes, Italiens, Turcs accorderent au poison Ie statut d' expedient efficace et 
rapide en politique comme dans la guerre. Et it l'aube des temps modernes, 
l'attentat au poison avait toujours sa place dans les conflits. Ainsi, a l'epoque 
de la guerre coloniale en region mediterraneenne, Ie datura, les jusquiames, Ie 
chardon it glu, Ie laurier rose, l'orpiment furent couramment utilises par les 
resistances populaires pour ralentir la penetration de l'occupant etranger, en 
s'en prenant a ses agents ou a ses troupiers. Loin de constituer de simples faits 
divers, ces operations no us revelent un aspect peu connu de la veritable guerre 
secrete que livrerent les populations aux puissances coloniales, me me apres 
avoir depose les armes. 

Les poisons vegetaux ont aussi pris leur part dans un aspect de la vie sociale 
des hommes qui ne bouleverse pas I'Histoire avec un grand H, ni me me n'egra­
tigne son cours, mais qui affecte douloureusement l' existence des personnes 
et des familles: la criminalite ordinaire. Executions commanditees, meurtres 
crapuleux, jalousies haineuses, vengeances, actes de sorcellerie agressive ou intri­
gues amoureuses se concluant par une issue tragique : des agissements crimi nels 
de cet ordre, ayant defraye la chronique locale ou passes inaper<rus, il y en eut, 
bien entendu, des milliers, et il y en a encore regulierement. C' est en etudiant 
les archives des laboratoires de toxicologie des differents pays mediterraneens 
que l'on peut se rendre compte du grand emploi qui etait fait alors de produits 
veneneux naturels. Le pavot, la mandragore, la belladone, Ie coqueret somni­
fere, la staphysaigre, la grande cigue, Ie harmel, Ie ricin, Ie croton, Ie redou!, Ie 
colchique, la scille, l'anagyre fetide, au titre du regne vegetal, ont ete frequem­
ment mis en cause autrefois dans des affaires penales. Et aujourd'hui encore, 
alors que tous les pays mediterraneens sont entres dans !'ere industrielle, les 
plantes veneneuses continuent d' etre utilisees it des fins criminelles. 
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Les vegetaux veneneux ou dangereux ont aussi fait parler d' eux a l' occasion 
d'intoxications alimentaires ou accidentelles. 

Dans leur recherche de nourritures sauvages, les hommes peuvent en effet 
etre victimes de plantes toxiques suite a des confusions par inadvertance ou a 
l'emploi de vernaculaires tendancieux s'appliquant de maniere generique a des 
especes n'ayant rien en partage sinon peut-etre une vague ressemblance. Les 
consequences de ces confusions peuvent alors etre tres graves. 

Mais ce sont evidemment les enfants qui seront les plus touches par ce type 
d'intoxication parce que leur constitution est plus fragile mais egalement parce 
qu'ils n' ont pas toujours conscience du danger. n faut dire que ces enfants ne 
sont plus aussi bien prepares a la vie sauvage qu'ils l' etaient autrefois, en raison 
de I'urbanisation galopante et de la destructuration qui atteint aujourd'hui la 
societe traditionnelle. On ne leur apprend plus malheureusement les dangers 
de la nature car la culture de la subsistance n'est plus systematiquement ensei­
gnee par les adultes aux enfants. Abandonnes a eux-memes, comme ils Ie sont 
souvent, ces jeunes sont alors tentes d'avaler n'importe quelle baie hautement 
coloree, amusante, sucree ou de bel aspect, n'importe quelle gomme ou tige 
croquante, n'importe quelle racine tendre et agreable au gout pouvant servir de 
trompe-Ia -faim. 

Autrefois, ces intoxications alimentaires pouvaient me me revetir un carac­
tere epidemique en temps de penurie ou de rationnement lorsque les consignes 
habituelles de prudence perdent un peu de leur force dissuasive. Ce fut Ie cas, 
par exemple, dans les pays du Maghreb et me me en Sicile, durant la derniere 
guerre et I'immediat apres-guerre, periodes au cours desquelles furent obser­
vees des intoxications de masse consecutives a l'ingestion de tubercules de 
gouet ou de cotes de ferule qui ont provoque plusieurs centaines de morts. Ces 
epidemies de la misere ont aujourd'hui disparu car l'accessibilite aux ressources 
alimentaires s' est amelioree, mais des intoxications individuelles sont encore 
regulierement signalees, notamment a la campagne OU la nature sauvage est 
toujours consideree comme une reserve de nourriture. 

Les gens peuvent aussi s'intoxiquer imprudemment par suite de surdosages 
therapeutiques. En effet, toutes les plantes utilisees dans les soins ne sont pas 
inoffensives, y compris certaines d' entre elles qui paraissent tout a fait anodines. 
Un vegetal qui, a faible dose et dans des conditions rigoureuses d' emploi, est 
un medicament, peut devenir une menace pour la sante de l'homme s'il n' est 
pas utilise correctement. De plus, certaines personnes ont tendance, dans leurs 
comportements alimentaires ou therapeutiques, a se fier un peu trop a la tradi­
tion ancestrale dont Ie code d'interdits ou de non-interdits leur semble consti­
tuer, a priori, la meilleure protection contre Ie risque toxique. Mais ce systeme 
peut etre pris a defaut quand il s'agit de toxicite indirecte ou insidieuse dont les 
effets sont diffus, retardes ou me me lointains, certaines plantes pouvant mani­
fester sur la duree une action debilitante, teratogene ou cancerigene. 

Dans ce groupe d'intoxications, il faut inclure egalement les accidents toxi­
comaniaques, principalement cannabiques et fongiques, qui touchent de plus 



10 Plantes toxiques it usage medicinal du pourtour mediterraneen 

en plus de jeunes ou de moins jeunes en situation de mal-etre social, cherchant 
dans les paradis artificiels une echappatoire it leurs problemes. 

Enfin, il faut classer aussi dans cette me me categorie de risques toxiques les 
accidents survenus it la suite de l'emploi d'abortifs vegetaux, encore frequents 
dans certains pays. 

Chaque annee, les services hospitaliers de reanimation enregistrent des 
centaines de cas d'intoxications, parfois mortelles, suite it l'usage impropre 
ou inconsidere de certains vegetaux. Et, il arrive encore, en depit des progres 
realises dans les investigations toxicologiques, que medecins et SAMU soient 
deroutes face it certains tableaux toxiques, ne sachant quel traitement mettre en 
place, par meconnaissance des vegetaux veneneux responsables des empoison­
nements observes. 

Aussi, tres rapidement, s' est fait sentir la necessite de mieux prendre en 
charge ces intoxications peu documentees. C' est ce besoin qui a conduit it la 
mise en place dans tous les pays mediterraneens d'un reseau de centres anti­
poisons accessibles aux professionnels de sante et au grand public. Mais pour 
que cette importante logistique puisse assurer totalement sa mission, il est 
indispensable qu' en parallele tous les departements nationaux ayant en charge 
une activite de recherche s'attellent aujourd'hui it mieux connaitre les vegetaux 
veneneux les plus specifiques it chaque pays. 

C'est vers la realisation de cet important objectif qu'ont converge les 
recherches entreprises par mes eminents collegues de l'universite d'AIger, les 
professeurs Victoria Hammiche, Rachida Merad et Mohamed Azzouz. L'heure 
etait sans doute venue de reunir to utes les donnees toxicologiques eparses exis­
tant aussi bien dans les archives des CAP que dans la litterature internationale 
afin d' en faire une synthese pratique et abordable. 

Se souvenant du role d' educateur de sante qui revient aux pharmaciens et 
aux enseignants de pharmacie, ces trois auteurs se sont donnes comme objectifs 
d'informer les praticiens tout comme les simples usagers, de certains dangers 
pouvant resuIter d'un mauvais usage des plantes, des intoxications que celles-ci 
peuvent provoquer, des moyens de les reconnaitre et des traitements it mettre 
en ~uvre pour les combattre. 

C' est tout cela qui fait que ce livre que nous prefa<;:ons aujourd'hui se devait 
d'exister. Pour s'etre applique it developper ce champ d'etude, sur lequel il y a 
sans doute encore beaucoup de choses it dire, il a droit it trouver sa place au 
nombre des realisations utiles. Nous lui souhaitons tout Ie succes editorial qu'il 
merite. 

Jamal Bellakhdar 
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Avant-propos 

Cet ouvrage est Ie fruit d'une collaboration entre une botaniste et deux toxi­
cologues algeriens. II aurait dli paraitre une dizaine d'annees plus tot, mais 
certaines circonstances en ont retarde la mise au point. L'idee de cette asso­
ciation est venue suite aux sollicitations repetees des toxicologues adressees au 
service de botanique de la faculte de pharmacie afin d'identifier des specimens 
de plantes a l'origine d'intoxications parfois graves. 

En effet, lors d'intoxications accidentelles, Ie Centre anti-poisons d'Alger 
(CAPA) manquait d'elements susceptibles d'identifier, sans equivoque, la plante 
en cause. L'identification de la plante incriminee ne pouvait se faire que dans 
un delai relativement long. Le besoin etait donc apparu de mettre a la dispo­
sition des structures sanitaires a l' echelle du territoire national - centres de 
sante, services d'urgence, centres anti-poisons et laboratoires hospitaliers de 
toxicologie - un outil pratique aid ant a l'identification des principales plantes 
toxiques, ainsi qu'a la connaissance de leurs principes toxiques et des aspects 
cliniques et analytiques de l'intoxication. 

De la fiche synthetique, initialement con<,:ue, no us avons evolue vers un docu­
ment aussi complet que possible, rapportant les donnees botaniques, toxicolo­
giques, cliniques et analytiques de chaque plante so us forme de monographie. 

L'identification botanique s' appuie sur des elements simples: description 
des caracteres specifiques avec des termes usuels, indication du biotope, de la 
periode de floraison et de fructification. La toxicite est documentee par une 
recherche bibliographique, appuyee parfois par des etudes experimentales. Les 
usages traditionnels, restant fortement ancres dans les habitudes citadines et 
rurales au Maghreb tout comme dans les milieux issus de l'immigration en 
Europe, leur connaissance s'avere utile dans l'etiologie de l'intoxication. 

Nous avons tenu a exploiter les nombreux travaux realises a la facuIte de 
pharmacie et au laboratoire de botanique medicale et biologie vegetale de 
l'universite d'Alger. Ces travaux de pionniers, remarquables a plus d'un titre, 
couvrent la periode coloniale; nous en avons tire de nombreuses etudes d'une 
richesse descriptive et experimentale precieuse. D'autres travaux, plus proches 
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de nous, concernent les pharmacopees traditionnelles du Nord du pays (annees 
1970) et de la plupart des zones du Sahara (annees 1980 it 2000); d'autres 
etudes, enfin, portent sur des especes plus precises. 

Toutes nos citations sont referencees, au risque, d'ailleurs, d'alourdir Ie texte 
et de Ie rendre peu digeste au lecteur du grand public. 

La redaction de ce document a suivi celle de monographies de plantes 
dangereuses (harmel, scille ... ), elaborees en collaboration avec l'International 
Programme on Chemical Safety (IPCS) so us l'egide de I'OMS. A cet effet, un 
inventaire portant sur 150 plantes environ a ete dresse. Nous avons choisi de 
traiter, dans cet ouvrage, Ie tiers de ces plantes. 

Nous avons retenu, en premier lieu, celles dont la toxicite est averee et/ou qui 
ont occasionne des intoxications enregistrees au CAP d' Alger. Le bilan annuel 
d' activite de ce dernier fait etat d'un taux d'intoxications par les plantes de l' ordre 
de 3 it 4 %, mais ce taux semble sous-estime. Ces intoxications, qui occupent la 
4e place apres les medicaments, les pesticides et les produits menagers, 
concernent, essentiellement, les enfants et sont, souvent, d'origine accidentelle. 

Il peut s'agir de plantes cultivees, it titre ornemental, comme les plantes d'in­
terieur, dieffenbachias et poinsettias ou les arums des jardins ou bien encore Ie 
laurier rose, Ie ricin et les brugmansia qui ornent, souvent, les parcs. 

C' est Ie cas, egalement, de plantes sauvages, notamment, alcaloldiques ou 
glycosidiques comme Ie chardon it glu, responsable, it lui seul, de plus de 74 % 
des deces imputables aux plantes par Ie bilan de 12 ans d'activite (1991-2002) 
du CAP d'Alger. 

Nous avons egalement considere les plantes de la medecine traditionnelle 
qui sont utilisees sur la base de connaissances, oralement transmises ou indi­
quees par des herboristes qui ne maitrisent pas les donnees relatives it l'identite 
botanique de la plante, it sa phytochimie ou it ses proprietes « pharmaco-toxico­
logiques », ce qui accroit Ie risque envers les usagers de ces plantes. 

La plupart des especes traitees dans cet ouvrage existent en Europe, ou 
des intoxications ont ete rapportees. Les autres plantes sont rares ou peu 
connues. Parmi celles-ci, certaines especes (battandiera, caralluma, colchique 
du Sahara ... ) ont cause des intoxications; d'autres presentent un risque toxique 
majeur en raison de leur usage inconsidere (rue ... ). 

Les monographies des plantes sont precedees par une introduction qui expo­
sera certains aspects du risque toxique lie it la phytotherapie et it la medecine 
traditionnelle ainsi que quelques considerations generales pratiques portant 
sur la prise en charge therapeutique et analytique de l'intoxication. Le plan de 
presentation de la monographie clot l'introduction. 

A la suite des monographies, un tableau recapitulatif presentera la toxi­
cite principale de chacune des plantes et ses principaux toxiques; les plantes 
toxiques, reputees nocives sur la grossesse, feront l'objet d'un tableau qui englo­
bera d'autres plantes non traitees dans l'ouvrage. Suivent des fiches de synthese 
des monographies ainsi qu'un index des especes par classe chimique et par 
famille botanique. Les photographies de la plante, toute et/ou parties, aideront 
it son identification. 




